
POLICAND (Honoré), Aix 1837. — Une nombreuse assistance a accompa-
gné, le 19 août, au champ de repos de Seyssinet (Isère) notre camarade Policand, 
décédé le 17, en emportant avec lui les regrets de tous ceux qui l'ont approché. 

Sur sa tombe, M. Riboud (Aix 1886), président d'honneur du Groupe de Grenoble, 
lié depuis de longues années avec le défunt,  prononça l'adieu funèbre  dans les 
termes suivants : 

« Mesdames, Messieurs, 
» Au nom des Anciens Élèves des Écoles Nationales d'Arts et Métiers, et au nom 

des Anciens Elèves de l'école Vaucanson, je viens dire un dernier adieu à notre 
camarade Honoré Policand. 

» Après quelques années de préparation à l'École professionnelle  de Grenoble, 
Honoré Policand entra en 1867 à l'École d'Arts et Métiers d'Aix, et, en sortant de 
cette École, il choisit, poussé en cela par des goûts ataviques, la carrière des tra-
vaux publics. 

» Nous l'avons vu successivement dans l'Administration des ponts et chaussées, 
dans les services de la voie des compagnies de chemin de fer,  et enfin,  entrepre-
neur de travaux publics. 

» A ces divers titres, il a collaboré à d'importants travaux de lignes de chemins 
de fer,  à des constructions de ponts, notamment dans la Dordogne, et sur la 
ligne de Montchanin à lParay-le-Monial. 

» C'est au cours de ces derniers travaux qu'il rencontra celle qui devint sa 
fidèle  et dévouée compagne, avec qui il fonda  cette belle famille  à laquelle j'ap-



porte les bien sincères regrets des Camarades d'École, de celui qu'avec elle nous 
pleurons aujourd'hui. 

» Ces regrets sont d'autant plus vifs  que les enfants  d'Honoré Policand ont con-
tinué la tradition de leur père. Ses fils  et l'un de ses gendres se sont, comme lui, 
formés  à l'école Vaucanson ; et un autre de ses gendres appartient à cette grande 
phalange des Gadzarts au milieu de laquelle notre regretté Camarade s'était 
acquis de si vives amitiés. 

» Honoré Policand était pour moi un ami de plus de trente ans. J'ai partagé 
ses joies et ses peines; aussi j'éprouve une bien vive émotion en lui disant l'éter-
nel adieu de ses Camarades de l'école Vaucanson et des Écoles d'Arts et Métiers, 
au nom desquels je dépose au bord de sa tombe, la palme funéraire  qui perpé-
tuera, dans le cimetière de son village natal, le titre de Gadzarts dont il était si lier. » 

Communication transmise à la Société par la Commission régionale de Grenoble. 


